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la Iptts£e. etc , sitr quelle sorte (le ierrii, dans, quel< teuil< et dftilix 'is n ld'el*llt*#'ivt'es pou'r ét!ablir s'a qui mniatque' fai,
quelle quaantité. dloiton s'cri servir ? 1 diiil(Iis.

M! Hule Il fit* envi rotn :16 anissois de chaux par arî ent, et le ~1 hl l t!
mîeilleuîr maoyen lie l'enajltber est de fitir-' un coiiiipost de chaux e t (le
terre pa~r couches de chacune' sîauvrîaoaes. %2.) sulfite daromoni.lqtuc et Sulfate d'tunmantîiaîut t

t2m Un bon moyen dIeitployer la chiaux est dc la déposer .. _

par petits tas égalemaent cvspaciés sur le terrain. On rcoîî*
trira ces tas du double de terre environ. La chaux étant tE- 7
i llriée convenablement ontmlnel ot-1l ele r

épandra le plus ikzl cnien po.ç ble ur le terrain eni tem ps Zc>O -:c

dirctement de la voiture. Ou se rapapellera que lis cendres
vives valent environ dix fo'is celles leseivécs. 1l su fli ra de i ix
-1 vingt minois de bannes cendres vives par arpent. Quirit àt -I

la chaux, il vaut mieux cil mettre beaucouip plus, bien que la-
récolte soit déjà flort amtéliorée, par de 20 à 30 mainots de -
chaux par arpent.- E.A. B. A~. IL C. 1). E . A. 19. C. 1). E. o.

Nil. IUaieault. .Je penuse lin il serait iris, imp.ortanti dlenvoyer desa I
écldintlloni oie terii liste fermé-' cxliZriiientle pour taal i.tiii Z;
desavr in ia le'ti:W i tir quiaajage kur tuina:aiit pour dcr di1rettres

M. le curé Tesir. Oi n aiî s:dreîser dans ce but ià Il ferme M >
qjuestionis dont les rép.onses noue1 ,& raietai d'titi grand lprix. .Âc

MI. ll.aaîîe. Le* te-rîaisi -c ternipa se d'altumine, de silice et de carbio. 5
amale <le chana.. lvainîu' tndel quttaeIc

Lec Secrétaire Je tn.e 41a il viis miu -edel èuttd
I«iz.itivse des écli.:uaîilon.z de termaine, laqtuaelle devra résoudre dlirecte- P c
nit-nt le p'rolèmée cn quesionl i3ý t

13) Nous serons heureux de recevoir des échantillons de ao
terre analogues à ceux trau>smis au Dr Saunders, à Ottaiva. En
attendant plus amples détails, nous dirons ici que les% meilîcu E5 E;
res analyses dc terre se.nt celle, que chaque cultivateur in- -

telligent peut raire lui-même. Voici d'après qluel principe il
faut procéder. D'abord, é2nutter, ameublir ct. nettoyer son Onr I'ra bien. cepeadint, de placer le chamîp d'exrérictc'
sol. Sans cela tous leS cDgrais du mnonde ne donneraient pas à une certaine distance des cloitures, lesquelles, en ramassant
centière matibfuctior. ],a terre bien préparée, il taut cherchecr la neige, sont la cause d un<. certaine fertilité.
ce quc lui manque pour produire de bonnes, d'excellcntcs, Quxant aux quanutités d'engrais à employcr sur chaque par
récolts.-Or, il est admais que les tcrres cri générale, n'ont celle d'un dizième d'arpent, voici notre avis:
besoin que de quatre éléments de fertilité et qu'il es-t assîz
rare que ces quatre éléments manquent à la fois. Ces élé- Mîettez par arpent est superfic-Suaffatte d*I':aanm. 125 lbs prix 1ar

meats on, I~' 'aote 2" 'aidephophriqe ;3"~ ' ulieriîla sîiate 20o '- i -i.metse;nt 1 l'zoe . 0l'cie hophrqu ;3ý la. l'niaîsse. cntres vivesa dix îniu41.
potassýe; -10 la chauxs. Si les terres sont fortes elles contien- a' Chaux vingt
rient, règle générale, suffisanînient, de potase. En tous cas
voici coîment on établira d'une maanière certaine ce qui marn- Vn pareil ersai fera voir assez exactement ce qui mianquea
que auwoh. On choisira une pièce dccjualitd unif'ornic et après nu sol, pour toutes les récoltes outre' l'avone.-
les labours d'atutomne un la réparera par esçpaces de IS pieds Cette question d'essais d'enîgrais commerciaux est très in..
de largeur. sur un arpent de longueur, au mobyen de petits portante et mérite d'être étudiée et discuitée dans les cercles
piquets fermement enf'oncé-iz indiquant la longeur et la lar. avant et après pareils essais dans les chamîps. e. A. Bl.
geur ci-haut jinttionnée. Dès l'automine, oneappliquera sur i~~~înr<' ullbu o'e' u erisbso e
un de ces espaccs .a# dc la clsàux. 4ac la potasse, et du super %.J .lul-i ulIbu ovetntrisbso r
pliosph:atc i eur un second esp2cca çbI de la potasse et du gci;h ctla d'automne ou dua -printeinlasil .Alrc3quaelques pourparct<

relativement à cette demnAu, la séauce est njaîarnée. <4)superphosphate ; sur un troi!iènie, ici dc la potasse seuleinent; J .IoRE
sur nu quatrième, (d) dtî superphosphtate seulement; (cl est
Un espace à enurraiscer au printenmps. (4j Nous est avis que lesq labours d'autone sont prél'érablts

Au prinicmps.,vous ensemenccriz tlisoûnr, en avoine, tout le' dans toutes les terres qui ne sont pas inondéc,ù la condititai
chanmp le niôme jour et abzoluiicnt de la mêmale mianière- Cela Ide bien enterrer le grain avec Ici instrumients convenable-.
fait et après avoir hcr:zé convcnubhenîrnt, vou.s réparerez Il Le sen'rpar rillon est donc particulièrement utile dans 1,Z
même champ sur le travers, par la int.itié. Dans une moitié' terres qui se lavent, c'est-à-dire oùm le labour s'efface.
vous seancrez du sulfate d'aaiiîoniaquc et dc l'autre côté. B. A. B.
rien de plus. Il erra bon d'ajouter un espace é±galement de Cercle agricole tc.-kIwat du 6 Juillet M~.S. le prcsidtnt
1S pieds, sans engrais quelconque, mlais *enié absolumnent D. <J. ljotrbenia prendl le fauteuail. Un grand nombre de memrbres
commiae le re5te, afin dc micux établir l'effet dles engrais. Nousprsn.
conseillons de plus de faire cet es-ai eni double, afin dc prendre *a)rd~ le sccrZtare ouvre la siéaultC or la lectuîre d'une lettre aie

une mioyenne du résu;tltat sur les deux champs d'expérience. 1I * . ~ uies ietu et em xarmnmt Utaaa
comxme il est difficile de trouver des pièces tout .1 fait ident:- là lnoaice our qaae aalss*lcil.lfait'-va.nlo:sleerezp

creenqualité. 1,c l'champ d'expérience pourraiL avoir la M. Il» larZ-sideni. Cette lettre contient des rirnieignements très îé
fornme suivante :1cieux.
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